
Lorsqu’un individu n’a plus le moyen de changer son rapport à l’environnement, qu’il est enfermé 

dans une situation insupportable … : il se révolte ou il se détruit 
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Au regard de la gravité de la situation actuelle, nous souhaitons apporter notre soutien et notre 

solidarité à l’ensemble des professionnels de la Prévention Spécialisée.  Présents quotidiennement 

dans les quartiers, ils ne désertent pas malgré le peu de moyens.  Ils assurent avec professionnalisme 

et engagement leurs fonctions essentielles : maintenir une relation socio-éducative, d’écoute, de 

proximité, et de maintien du lien avec des jeunes qui expriment leur colère. 

Cette colère est l’expression d’une partie de la jeunesse.  La vie arrachée injustement de ce jeune Nahel 

par un représentant de l’Ordre public, vient résonner violemment avec leur réalité. Nous avons aussi 

une pensée pour les habitants, les commerçants, les associations, les structures de droit commun, 

victimes de dégradations.  

 

Nous restons convaincus de l’indispensable ancrage sur la durée de l’action éducative menée par la 

Prévention Spécialisée au sein des quartiers populaires. En effet, la situation actuelle pourrait jeter 

l’opprobre sur des territoires de vie qui sont aussi riches d’initiatives et de solidarité.  

Plus que jamais, il sera nécessaire de prendre en compte concrètement les alertes de la Prévention 

Spécialisée au regard de l’inadéquation de certaines réponses apportées par les politiques publiques. 

  

Les premiers signataires :  

APSN (Association Prévention Spécialisée Nationale) 

Dynamo France  

UDAPS94 (Union Départementale des Associations de Prévention Spécialisée du Val-de-Marne) 

 


